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S aguerre estla deinière .raison 'des peuples, i'ngricultore doi Lò ebre la þremibro

Emparoie-nonedr sol, siunous voulone consterver notre naýtionalité ;,

i n 1 Rdaceu : FIRMINI .PROULX-'Géiant HÉECTOR- A. PROL
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-Repue de la semaine: 23o a unniv ersaire 'de la consécration Parent, .député.de St-Sauveur à la Législàture de

êpiscopale* de: Son Emiinen-e le cardinatl Taschiereau.. Qu.ébec.
Le·iouea marede Québec.--L'orphlinai3.t agricole de
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les autres produits arcls-mloa·nsnagiu des:plus gra-ntis.soins et de )a sollicitude viglantà

aE

e ~ ~ ~ ~ ~ ~ - -r.àe emils e religie.uses-:de cet. orplielin at..Çis e
Rect:-La eauge, 'coinine plante- móýdie nale.* -

veont touous la des,:gccupatýions 'e;ay

.... ............ ..... .. c am s, .ujai:magi.re.,. toutes.chioses *à eur portde
REVUE- DE LA, SEAIN

ontribueron. ur sant (S

Anniversaire.-Le clergé datliequerai dioeseu p•E i novembre dernier cette -n.uvolle i

de Québec s'est réuni au palis du cardina ml, ardi comptait uneoixantainede personnes. nouies.et

de la semoine dernière, · occasion d 23bianni.e .. entretenus gratuitement, dontlvi'ng-quatre ophe·-

saire de la conséati.on de Son E m inçcecredE lins et- orphelines.: Chaque jour, pour ainsi dire,. la

unJTv1 k a étécne ne maiue pd'o vid. et ent esn
qui a éé dit'epar le cardinl. aide (.cet ophelinatle.plus souvent.d'uneter i,èrie
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nttendue, ménageant ainsi au fondateur . et aux l'ordre,, 'exactitude et uneéconomieintelgente
isten quiqie rceqsdi etrices d'agréablcs surprises eh s'ouscriptions ui fui f'à ce r à es enfants de pré..ésh'è

t i, pëiieût;eË*t de stJb*ite'.i-k dépenses ýquoti.di- bifudn(es Lavie'fùiñtíle*q'il.s auront.- -ip à aimOr..
ennp, yer qe 'rgent ur la dtte cobn eur è riia pôrú l'aveni une s àto 'iide

ériger les .bât des' reP helinat ces dnte.
argentýýi'le.plus soüfeñ'a collectés dàhs. les*'a

a pLorsqueces or1 hn]iiis, après. avoir attemt I â *
roisp;is ole etinesarait de cet de 18 à 19 ans, seront nitié a prtiue 

A phn agioeei cuIltüi-ë, o18 dn ont aûtr- ïndti1 idispnsab flà
l'égard des oi-phelins etdes orphelines, par an- uanipané Îes directeuis de bip'he1.inàt fi fail1-

ciphtion; nous·les voyons déjà'nctivèment à l'euiS're tec-ont es niogös de .uouür- des lä de. ter
chacun ayant sa partie de jai·din à cultiver. Ce sera -qu ilà e pùloiteronit pour1 Ieur propre compté... Al nýtou jotis avec unô geande flirté et une bien vive saý è fe
txafâction qu'ils le montreront aux viiteurs, protec- aces nule.xpoätnsa coeesorphehn
tèurs de l'cëuvre, qui èntentrout sans desse M c.. .eatdn iig. a U, f ii

rcconft5sarte emône~ possédûiit toutés les capâcité néces~saires pour.f-airerécnaisa5nte de0 ces orphelins faire remne au
de lu e bons.ultivateu se fôamcroht en groupe pourfondateur de l' orphelinat, et aux amis de cette étä ensamblé unr ôloi .ià . q ii

oeuvre par excellencé,' l'heureui privilège -dânt ils à f n e rivdèofltiibueéra.àômiùi pâiýoiàe ioùýëilô dàis.jouissent de s'initier àhI vié ruî'ale, tout élobtenänt cetr.- ' réceuun tcëtre de colomisittiô qin leur. aura été dérésil vantage*d'unie mstriuêtion religi: .. ònse1
iratùiteieënt. Là encore,- les direéteurs q'i.siité:parni les orphelins, rien ne sera oisif, châcun ..resseront.de J'avenir d16 leur ophens noimriiïnàur son oceupation tracée selon le genre de travi des pôrsonne pour. ihéesqu!i sera capable d'exécuter; l'âgriculture sera pour ss

eux à la fois une école de r·avail, de bön ordre ci pendant quelque temps cette nouvelle colenic agri
de mqralité. Cet orphelinat fournira de jeunes cul- cole. Avec ce précieux concours, ce
tivateurs laborieux; il formera des. bras vigoureux us agiulteus, seront aptes a detrav - 'r.goureunts agricoles les micû& èuli*-é e .s lravaillant à.enrichir le pays:de prciduits qui-profi- be
teront- aux industries'de toutes sortes, dirigées vers econoiquement cxp.ités, en mettant .aeme

. contributini 'leur sav-oir rigricol.des spéculations payantes. Pour ces ori.helins, la
pratique de l'agriculture sera presque une vertu. Un fait qu'il est impoi't-nt. de sig âlei.à 1attén

Les travaux du jàrdin Iotager, la culture des tion des bienfaitéuis de cet oi-phelinat, c'es qu'en
menus fr.uits, tout aussi bien qùe la tenue du verger. Europe, partout où il y 'a des oiplhélinats agricoles.
leur seront familiers. Il y aura sous cerapport ému. d'établis par des religieux, les jeunes gens qui y
lâtion pour la perfection des travaux dans les dif ont été formés coinnie agriculteurs, y figuit äveô
férents jardins à la disposition des orphelins et des avanitage pàiý la borine tenue de leurs fe&més- et pui.
orphelines. Dans le jar lin, les orphelins apprendront. leurs procédés de culture.
àApr.éparer les carrés, les plates-bandes ; à semer en Les orphelines qui ont été admises à ces orpheii-
temps opportun chaqe sorte de légu mes; à planter nats, et qui plus tard deviennent les mnér' res -et 1 tailler les menus'fruits. Dans le verger, ils re- nl'uneeferme e p n p aeune ermeet prennent'par cela mê^me. une parégcevront des leçons d'aSrboriculture, etc., le tout donné dans la d oi san irection' d'une exploitation agico sontpar des religieux qui les formeront à l'agriculture le plus grand nombre inscrites au "« méri6e ägri-améliorée et perfectionnée ou à l'industrie. suivant cole " ;·elles reçoivent des médailles et de pme
leurs goûts eà leurs aptitudes. d'ncourageent aux et de piesexpositions agricoles régio-Quant aux orphelines confiées aux soins des reli- nales, et même des primes d'encouragement d'uhe
gieuses <le Notre-Dame du Perpétuel Secours, elles grande valeur, pour la meil1eure administration de
s'occupei-ont de travaux manuels, tels que filer, l'intérieur d'une ferme.
tisser, tricoter, coudre, jaFdiner, faire les travaux fait est tellent
d'intérieur nt, au besoin, travaiÏler aux champs. pe in et oelne qui uin'y<a ps' qu-

les orphiehns et-orphielines qui jouissent de ces aa-Ceux. qui auront le soin des orphelins, tout aussi tages, car dan. nombre de ai
biea que des orphelines, s'appliqueront à faire ré- les vents eoiidèr.n0 une
gner partout, dans l'orphelinat et ses dépendances,-
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tgéè .d'obtenir l'admission d'un de leurs :nfat centres de colonisation ôh leurs orphel ns 'établi
dans un òrphelirit agricole, poury. suivreles rour rozt ; ils seront ùpt's -à dirier toutes espèces de

ricuItùre, d3 dastrie laitière, dé -jardinage,.etc; culture; an.rand nombre mem de :ces orphielins,
qui y sont·dônnés par des religieux ét religieuses- formés à tus 'les métiers enpratique dars les
q - edévouent avec leplus -grand zèle au soins- carnpagnes, établiront des brancihes dindustrleal:u
ds orphelins et des orphelines, tout en-les.iriitiant- ciatives et indispensables pour assurer le progrès

-à -iî* vie ru-ale ou à -des métiérs 'en-- pratique dis de l'agriculturc.
les campagnes. Ces orphelinats '-agricéles -ont été Les perso nes influentes lui3 dirigent actuille-
établis au moyen de souscriptions particalières:er mentAle 'travail en faveu*r del'agriëniture dans la
érgent, de la part -des -binfaiteurs de :Yeàvre. . province de Québec saurot -apprécier, - n4'enpas

1X, de sainte miémoire, attachait nertelle m4pore doute, l'utilité -de 'êta-blissemînt de 'ophelnat
tance et une si grande utilité -a fondation-des.or- agricole du S-int-Daken do'-Buckiand, dont le pro-
phélinatslagi-icoles, «uil a accordé ln roiubres gramme.d'pérations établi par -lefondateur est tout
4îîdiilgencés en faveur des bienfaiteurs des orpheli7 à 'avantage -des orphelins et-de 'l'agricultur.o.11 ne
nts -agricoles. e'agitta seul.ement d'endesurer ile. naintien, mais

.Avéc4encouragerient pécuniaire-ue ryhelinat de hii'accorderjtout 'lappui quî lui est nécessaire
eleStDan:ien 'de Butkhlnd ne-saura-man; pour correspondre au but que veut.atteindre le

quer d'obtenir, peu d'années 'süffiront -pour arriver fon lateur: -doi cet .orphelinat, et :ed 'inportante

au résultts que'nousenons dle aigiler dans les mission que doivent-acoinle l.s dire.et.urs.et les

Sd'Éu'pe,:où :ils regoivent 'un 'si-grand -encou. directiices de cette institution en. fayeur des orphe-

*~agemient'et une si bonned.ivection. Cette iristitu lini et.7ds.ph.elines..

tibn d vierdra nécessairement une-vaste'pépinière Les-misston'avires agricdle.s.·-. a ci ation dse
ýe:pourrot -se :for mer-et -se.xecruter d'excellenis -ui ssionnairos agricdles -a étéle ignal d'un.-concett
ultivateurs.leves -daïis 1 a nunr - de la rèligion, unariine àý IT 'dresse .de-lépiscoþatcariadier nos
habitude del!ordre, de; 'énomie tdu -raNil frères -sépares reux.mêñes-conie-inou. a<&isd4à

Préparés à une vie lfiborieuse aussi utile, ces or. enrgistré, ont -iel' eur'voix'à ce cncert

pelins et ces orphélines*ne inianqueront'pas d'êtr > Voici qtu'une voix anhie vient de se lever;.a .bs
âecherhès pour leurs' series dans les gandes .par del l'océan, dans la inère patrió,ppur appla r r

·fermes, par de riches propriétaires, ou à s'établi -àson tour la.foi:nation des cercOs aricoles s
euf-iimes avaàtagceusement, soit en'faisarit.partieý l'éide de'l'épiscopat.
'd'une colorie agricole, soit comme .propriétaires de Dans la Cr'unde Paris du 3:mnnrs-nnîsnl n

terres en.partie défiihées.

-l'exemple* de .bonne -culture et .d'e: ploitation
cnomique .d'une e.form que es .orphelins.et -ces

orphelines donneront partout, produira nécessaire-.
enit.d'heuren..effets-u rlespopglations rural.s, là

oIh ils:s'établirorit. ,ieu .mettra. dans.le coeur de4ces
orphelins des -se4itir.nents: de -sincere ireconn.issance
enveis leurs bienfaiteurs*.; et oen:retour.des favours
signialdes dontils au rnt.été .'objet à .1.'prphelinat,
ils se rendrontutiles u .con.toyens, er leur

. faisant pArj des -- connissances -,aegis-es .en .gr
ultiure ; ..ils seron.pus pie tout -aanre.en.éat de

d4rnontrer- leurs .evemnples- de .capacité.agriéole.
't lèîri-bonne eon.duite,- '.tiiité et'Ies -aanWage

d'un ôrphehnat agiee. -.

.L'ophelinat agricole et :.indusprielde StDainien
'de Bcklnd.co itribuera.nécessairement à,donner.:
l'agr'ulture un plus grand développement d4ns les

e: Çansdlaest, -par exellence,l- pasd.e

yiie et du prOgr i.l. Asi .les.ac hnyêqueg
et ques des provinces de. Qtibc, M.ontréal et
-Ottawa viennent-ils de créer die miissionnaii*es ngri-
eles. - Illifaudrait-citer 'tout-eatierleur.magifiqué
lettre-coler.e"-.4près.oireproduitdes:passag.s
les.plis.frappants dé ,.e-fpcnmaet etayoîr d né
mne idee de 1 'eji.re des mini.ssionnaires, Jejaouni jji
français continue.: •"La'France est moins;vau.ee
sous cerapport- (lue, sa-fil le d'Amérique. .Tou fo.i.
desseffo its sttntésjçà et·l7. Voiei que
l'enisg.igneepicehrétien -etzpgricçle s'organise.:aur
une'biase:splide..n 3rmeti peit -bient..6 anous.I'espS-
-rons, dans·Ia.France ent..re.

L Croix de Paris souhdite enfin (le voirce
Mouvement se générliser, persuadee que la p-os-

.érité d'un peéple dépenl 'de la prospérité de son
agrieulture,-et ue! le*laboureur: ne peut être heur x
sans.la3pratique nitelligente do.ses.devoirs d'état et
des vertus elrétiennes.

p .1-

N - . -: . -
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Conention sgricoles.-Il devrait y avoir dans d'arbres réussiront d'autant mieiux que leurs racines

ch eï di'stiic ruial .une conv*entiöo'n annuelléý declo rts quici demandent plus d'espace queles
soèiétés d'agriculture et des cercles agricoles.- Elles autres pénètreront: plus profondément dans le sol
seraient ainsi-un puissant auxiliaire au département soit.à travers les couches de terre meubles, -. ôit à
de.l'agriculture de la' province de Québec,'de même travers les interstices des es rocheuses. Le cul
qu'au..Conseil d'agriculture. De cette- manière, il s'é.' tivateur sait. reconnaître qu'un sous-sol impéné-
tablirait. un système de correspondances, de confé- trable aux racines aÈréteiécesii-é'ièilt la-végéta-
eonces et de iseu sio4s pàii ettant à' toutes lé ý·,ioh'des plantes et des arbres; son action est d'au-

soeiétés d'agric ulture. et aux cercles agricoles établis tant plus.fuileste que le 'sol impénétrable aux ra-
a's-la-province.d'être;nis au courant des opéiation* cinesest lus près de la surface du sol. Ces coñ.id-

de chacune de ces sociétés ou cercle, et les~aiñélio- rations doivent guider le cultivateur, quant aux
rations comme. les expériences faites seraient ainsi moyens à adopter pour remédier à ces causes qui

riue sdltbs lesc'ùlii'vàtirs. Ce serait ùn môyeri nuisent à la végétation des plaùtes.
infaillible d'unir toutes les forces et les'talents à la Pour les raisons exposées plus haut, la question,
cause ajicole .i ui doit prévaloir dans la piovincd de des labours est donc de la plus baüte importance

udbedoir.le plus grand avantage de" tous: dé et les travaux de culture doivent . en conséquence.
id e du.commerce come de'a riculturi-. être faits avec caléul, suivant les besoins des plantes

récoltées sur la ferme,. qu'il s'agisse d'un labour
CAUSE RIE. AGRICOLE profond ôu superfi*i-el..*

L.eý labours plus ou nioins.bien faits.sur uneOulture appropriée aux différentes plantes ferme, influent énormément .quant au rendement
Les plintes et les arbrps, dè quelu esp ce qu'ils des récoltes et à la qualité des produits récoltés.

soient, ne végètent Pas tous de la imême nianiùr , Ainsi, par exemple, pour faciliter la végétation des
sait par la composition de iurs racines, 'soit a plantesil y a de -grandes pr.écautions. s-prendre.
la granda étendue de leurs feuilles, ou pour d'autres pour que 'leurs, racines se trouvent ..plae dana
causes-qu'avec:lapratique- un cultivateui peut par. 'meilleure position. possible; il neloit. .pas y. avoir
Svenirk-reconnaitre-dans le cours de:la: végétatiorr dans le sol d'interstices trop grands entre les mottes.
des différentes plantes qui poussent-sur sa- ferme. de terré, car les racines qui, après avoir., traversé
Une observation constante su. la marche de la vé- une motte, rencontrent un. vide, se développent mal
gétatin: peuti servir de guide au cultivateur. qui et languissent, puis la récolte entière s'en ressen ..
doit. s'appliquer à fourir aux différentes.plantes Les terrains ainsi soulevés, soit parce que leien.
le sol qui leur convient, de même qun les engrais grais ne sont pas suffisanment.consommés, s.oit que

:nécessaires pour-activer leu'r végétation. les labours ont été mal faits, exécutés dans un temps
.Le terrain à mettre .en état de. culture doit être où la terre est très humide, etc., se dessèchent*promp

préparé de mnière a ce que les racines des végé- tînent ée qui est un inconvénient très huisible à
taui piiissnt se-développer danstous les sens et la végétation des plantes'tout aussi bien. què -des.
piér é er dans tôutes les parties du terrain. C'est à arbres.
ces seules conditions que. les racines des plantes,' de Le'blé, tout particulièrement, redoute ure terre
même que-celles des .arbres ne seront ni contrariées, soulevée, ou autrement dit : terre creuse. Cepen iant
11 ai-i-êtées dans leur végétation, et que les plantes toutes les plantés,· . un plus ou-moindre dégréi- se:

donn*rontleùxs plus grands produits. trouvent mal de pareils sols.
développement racines des plantes comme -Le soulòvement du sol peut provenir de plusieurs

'de.celles des arbres, de.la quantité de. substances causes, autres que les deuxc indiquées plus hau6,, et
j que ces racines pourront puiser dans le sol, .dépen- qu'il est . propos <le mentionner ici: De l'enherbe-

dra nécessii:ément le développement des tiges, des ment lu sol; de-la présence de. racines voluxninéuses
feuilles, des graines, grains ou fruits de toutes dans le sòl; d'engrais pailleux qui se déco.npoent
sörtes." - .diffiéilement mêîiie enfouis dans le sol, surtout quànd

L.esjplantes et les. 1 abrs . racines pivotantes ils renferment des déchets de plantes ligneuses, des...
exigent.. .absolument un .terrain dont la couche façons de labours exécutés dans un laps de temps
arable soit profonde.. Ces sortes <le plantes èt hiéncourt, piécedant de quelques jours seuleniént
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les semailles plantations. Le cultivateur peut ment, d'autant mieux que le sol aura été.labouré et

renédier à ces causes en passant un rouleau: pesant aînenbli plus profondément. Négligerces différentes
sur le ter iaindont la terre est ainsi soulevée. oérations, serait placer lés plantes'·da~s des condi

Il est très impit ant' de ne pasbêcher ou laboureí tionisdéfavorables à leur végétation; ce scrai mêmee
teres uire au développeinent de leurs racines, par cela

L tere losu'le soûtmouillées.a
L'ameublissement et le soulèvement du Sol.sont ême à la végétati'on'des plantes que ces racines

deuxconditions qu'il ne faut pas confondre, car elles pourraient nourrir.
n'inugnt pàségalement sur la.végétation des plantes -

'an meublissement du sol est avantageux à Culture du blé
la végétation des plantes, autant le soulèvement du -le aitre'n e

~o1 lu es péjuicibl. ,. . .Quoique l'industi latùendc de préfère à.sol'luibelst préjudiciable. faire adopter la culture des prairies à celle-des cé-
ublissemént du sol. il est vrai,oit pas-être néligée; etil

un certain soulèvement qui tout d'abord nuit à la faut préférer.pour cette cultur qont
végétation des plantes, mais il disparaît rapidement

plus ou moins argileux. C'est pour. celag qUon leu.r
si le 'sol se trouve dans des conditions ordinaires. donne le nom de "'terres à blé." Ies tres plu
C'est pour cela que parfos il ne convient pas de légères doivent être utilisées.àla culture des autres
semer ou de planter sur des labours nouvellement c
faitscéréales.

iPour la culture du blé, la terre doit être dans le
Si à l'égard des racines des.plantes des cnme q eilleur état possible en ce qui a rapport auxla-

des* arbres, la pénétrabilité du sol s une des. condi- bours, à l'état de fertilité du sol, comme de sa,ùet-
tions principales de la"i·éussite des plantes', ce n'est teté, c'est-à-dire exenipt de toutes espèces de mau
cependant pas la seule condition; il faut de plus vaises herbes Le blé étantle produit le plis pré-
que:lesrainés rencontrent dans toutes couches où cieux, il faut plus de .soins que les autres grains
elles:pénètrent, les éléments nutritifs indispensables p l p..H -. ls~j½ tftn.~.. ~.... . pour le* produire. ,-

De'cette dernièie raison, dépend la nécessité d'a- En fait d'agriculture, c'est unegrande erreurque
de semer -des'céréales sur une terre qui n'est pasmeublir le sol de la meilleure manière possible, puis . , .. . ~ pas ien préparec, qui:est en -mauvais ordre' ou.de répartir uniformément les engrais dans toute e.
épuisée. Ce déatd -utie. est plus*,- nuisible à lal'épaisseur du sol qui a été labouré. Il y a donc un

double but à atteindre :d'abord l'ameublissement culture du blé qu'à toutes autres céréales. A part
. .la dimmnution dans la culture du blé, .11 y ala.dd-de la couche arable, puis une répartition inégale des

engrais, sans qu oi les racines'des plantes seront arr pense des labours défectueux, la perte dans le terrain

tées dans leur développement, et une partie de l'en- des grains de.semence, etc.

grais ne sera pas'utilisée. Les engrais, sous le rapport Bien préparer ûrie.terre pour .la culture dés eé
de leur qualité, doivent convenir aux exigences de la réales, c'est la travailler de manière à entretenir

-plante cultivée; ensuite ils doivent être répartis sa fertilité d'une manière permanente. Pour p:arvenir
également dans le sol. - à ce résultat, il faut d'abord avoir.recours au drai-

Comme nous venons de le voir, toute& les prépa- nage, faire disparaître l'excès d'humidité. du sol;
'rations du sol, de même que l'épandage uniforme ens.ite ajouter à la terre ce qui lui est nécessaire,

oye d'ngaisetde mWélanir l er.ifudes engrais dans le sol et des propriétés nutritives au moyen d'engrais et d ge de terre Il faut
de ces derniers, à l'égard des plantes, doivent avoir tout particulièrement, au.moyend'engrais, lui donner
pour. but de favoriser l'entier développement . des toute la force et la fertilité qui lui auraient été en-
racines des plantes. ··De là, pour le cultivateur, la levées par les récoltes précédentes. Enfin; on doit
nécessité absolue de connaître par expérience le arraéher. to'tes les mauvaises herbes, afin quela
mode de végétation des racines des différentes terre ajoutée en mélange et le fumier puissent pro-

plantes qu'il cultive sur sa ferme. fiter aux récoltes, mais non aux mauvaises liei.bes.
Par exemple, telle plante à racines nombreuses et En mettant en pratiquie ces différentes.opératiöns,

traçantes exige un 'ameublissemént coinvenable du les champs auraient une toute autre apparence, sous
sol, partout où ses racines pénétreront; pour telle le rapport de la fertilité, en produisant des récoltes
autre plante les racines pénétreront plus profondé- plus abondantes, au lieu d'obtenir un rendement
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u pe apeine les frais de culture. A moins d'ob-.
serer les conditions.de bonne culture, on ne saurait
amédlorer la terre et la conserver en. bon état de
ertilité, car ce serait diminuer chaque année, et de

1usen plus, la valeur de la propriété iurale.

Culture des pommes de terre

Cette culture, quoiqu'étant la plus générale dans
la prati.que,.n 'est cependant pas la mieux soignée.
Certains détails de culture ne sont pas suffisamient
observés, toút particulièrement dans le choix du
terrain destiné à la culture des pommes de terre."

Les .pomnes de terre viennent dans tous les Eer-
rais, mi elles 'préfèi-ent s sols .lége. , p.oreux
.. s et àablonneux dans lesquels les tubercules peu-.
veüâ plus 'facilemenit s'étendre; les pommes de
.tefé récoltées dans' ces terrains sont de meilleure
qualité que les autres...

Au,. contraire, les sols argileux. et- compacts. ne
permettent pas aux poimes de terre de s'étendre;
p.enin't les ànnées pluvieuses, elles sont sujettes à
pourrir,-cultivées dan- un pareil terrain. Pour cette
:aison; on doit y semer..de -préférence dce pommes

.e 9er·e:d'une variété hâtive.
. Ees..terrains. càlcaies ne conviennent pas à la
cultuire des pommes de terre. On les. cultive avec
avantage dans les teirains sablonneux qu'en autant
qu'ils 'conservent un peu d'humidité Si le terrain

it·tiop s'e, la végétation des pommes de terre
serait arrêtée et les pluies qui surviendraient plus
a'rd feiielipousser de nouvelles ties et de nou-

4'elesfeurs, sans faire grossir les pommes de terre
Pour que les pompies de terre n'épuisent pas le

sol, il faut le fumr abondaxnment avec des engrais
consomniés.si la terre est chaude et légère, et avec
du fumier long et peu imprégné de déjéetions ani-
males, .sile sol. est. argileux. .Dans ces dernières
tèfres, le cultivateur peut se borner e cnfouir de la
phille avec les chaumes.-

Les engrais doivent êt're enfouis, dans le sol,
avant là. senience, si noh ces engrais aonneraient un
mauvais goût aux-pom mes de terre. L'épandage
dés engrais doit être fait à l'autonine. - Selon que
enrigais. est plus ou moins abondant,- il: faut le

riùettre soit dais chacune d'es raies que fait.la.char-
rue, soit'dans le sillon où la' emence'doit être pla-

dôi*t ýep6a-ce, soit seulemient-òu.ello dôi't être semiée. Cepen-
dant si, une céréale ou 'toute.autre culture 'qui exi-
griL un'sol fumé, doit .succéder . la pomme de
terre, il vaudrait nueux fumer.avec abondance le
terramn....

Pourles teres- arileuse&s et huiides, il est né-
cessaire que l'engrais soit placé'sous les pomies de
terre, afin qu'en. attirant l'humidité cet engrai.
rende plûs'facile le travail dc.laterre.

Au contraire, dans les terrains légers, sablon-
ieux, il faut' placã' l'engrais stir les pommes de
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terre pour leur permettre de communiquer aux ra-
cines l'huidité, que le sol aura 'absorbée et qu'il.a
leur conserve.

Les pommes de terre exigent un sol 'trè a neu-.
bli. Trois ou même deux labours suffisent pour les.
terres sablonneuses ; dans les terres· argieùses il*
faut labourer jusqu'A quatre fois. -Les deiriiers. la-
bours doivent être plus prfonds. Les -pommes de
terre semées trop bas doinent un faible r-endeme rt.
Il .est seulement nécc.saire que la couche de tere
qui recouvre les tubercules, les mettent à l'abri 'dé
la séceliresse; elle doit être plus épaisse dâns lés
sols sablonneux que dans les sols compacts..

Quant à la plantation des.pommes de terre, voi-
ci 'les soins les plus importants Il vaut Iieux
planter des pommes de terre entières de mòyenii'
grosseur. On les divise aussi en portions ayant 'hà-
cune un ou deux yeux, et planter en fragments àa
lieu de la pomme de terre: entière; à l'occasion de:
ce dernier mode de plantation, s'il survient des.
pluiès abondantes ou une forte sécheresse .i.mn.édi-
atementVaprès la plantatioi, le cultivateur est ex-
posé à voir les fragments de pommes de terre. se
desséchér ou pourrir, et alors il aura perdu son
temps, son travail et la se.mence.

La culture des pomimes de terre exiae de nom-
breux binages, sarclages et buttages afin:de détruir'>
les mauvaises herbes et de tenir le'sol coristamment
ameubli:

Tous les soins de culture que nous venonsd'in-
diquer, et qui paraissent exagérés, outre qu'ils. as- -
surent d'abondantes récoltes, empêchent d'épuiser
le sol, parce qu'ils ont pour résultat. de fairé biée
développer les tiges dont lez feuilles péuvent
prendre dans l'air une -plus - gi·ande: nourriture.
Lorsque le sol aura été bien nettoyé de mauvaises
herbes, le cultivateur pourra faire succéder une cé
réale sans fumures aux pommes de terre.

Choses et autres

C 'aises l'insuccès dans la culivre de cetiinoe plaites..-.
Rien ne contribue à paralyser les essàis à l'égard des
plantes que' la mauvaise qualité'des semences employées
par le cultivateur. Il est donc nécessaire de.s'assurer, par.
les moyens dônt la cultivateur peut disposer, de.la qfunlit4
des semences qu'il veut -confier au sol, afi'i de ne pas atre'
exposé à tirer des conséquebees fausses sur la non.rdussite.
de certaimes plantes, dont il a. obtenu les grams pourn
fIire l'esai. - M1en.

A prtle choix dès semences, la meilleure rceo-mtinand
tion à faire, surtout pour les céréalet, ommè.présèenat
des maladies du charbon, de la:carie .'et de l'ergpt, doni:
plusieurs espèces sont.quelquefois atteintes c'ést le cl au
lage qui pcut eneore.dans quelques eas-les g'rantir feS
ravages-qu'il y aurait à redouter. de la-partdes Inset.
Pour *semer, il faut choisir'un:temps favorable, c'esL-dire
calme, brumeux et disposé à la pluie.

Lcs mauvaises herbes dans les chans.-Il ne peut y

..
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avoir, pour le cultivateur, une récolte plus avantageuse que A m'liora tions en agriculture--Au nmbre des recherches
celle du blé. A part le plus haut prix qu'il peut obtenir utiles qui peuvent être provoquées par les cercles agricoles
par la vente 'dcu.blé de.ualité supéieure, si son blé ne une des plus importantes devrait être d'éclairer les cultiva
contient an grâFne de .mauvaises herbes, il peüt en teurs sur les avantages ou les 'inconvénients que présentent
toute sûreté l'utiliser, comme grains de semence, ou même les innovations en voie d'être utilement ou . défavorable-
le vendre comme tel'un prix plus élevé que le blé .ordi- ment atronisées.
naire. -Pour atteindre ce but, il-est nécessaire de ne pas Le cultivateur, il cst.vrai, est parfois obligé de. ciñager
laisser végéter les' mauvaises herbes dans un champ où il y son mode de cultur, adopter la culture de alrtäinésplaits
a une récolte en blé. Dans ce champ, tout ce qui n'est pas que les circonstances -lui commandent d'introduire-dns' se
blé; doit nécessairement être arraché, car les mauvaises différentes récoltes; mais il ne doit ed agir aini u'ùée la
herbes végèteraient auj dépens .de cette céréale. Par ce plus grande réserve dans leur cùlture.'
défaut .de culture; .elles sont nonibreuses les fermes où la Afin d'éclaircir les points obses a l'd d å ån
récolte subit une diminution de plus de vngt-ein par cent telle culture- nouvelle à introduire; le cercle. agricole pour.--
dans le rendement, et.cela pour y avoir laissé végéter quan- rait lui-mrme lui venir en- aide en provoquant, par des
tité de mauvaises herbes dans les champs en culture. facilâs et peu coûtei, desepérienées cdmprati e

entre les différentes. espèces de plantes, tout aussi.bien que
le choii du sol sur lequel ellei devront végéter.

L'industrie et l'agriculture.-Pour ce qui est de l'indus- Mais pour queces expériences soient bienoiduitù,
trie, toute innovatiod ii'èst pââ lente à être mise en pratique elles doiventêtre: plusieurs fois répétées et .faites.dans ,un
d'une manière générale, car ceux que cette industrie non- esprit qui devrait exclure toute exagération. Là cultivateur
velle intéresse ne* tardent pas de s'emparer des procédés doit particulièrement se garder contre les représentations

exagé-ré-es des- plantes quelles <1u'elles soie-nt.. P-ar exempleles plus avantageux.qui puissent en faciliter la pratique et exagit d'pnt e qu elle ar dexemrle,
s'il S'agit d'introduire une nouvelle; variété de. .éréiéWs,

donner les plus grands profits. . . . . cette nouveauté est que trop souvent accomp.giée de déla-
'our l'agrieuliure il n'en est pas de même ; la diffusion rations de rendements -fabuleux qui. portent quélqiiefois de

en est lente et les meilleures méthodes de culture péuètrent la défiance à l'égard d'ie céréale qui gaàgnerait cependant*

que difficilen iäf~IaiNüIè fuis nd fiombre de nos fermes, à être cultivée sur la ferme.

Cela tient le plus généralement de . l'isolement dans lequel
le cultivateur. se tient. Les cercles agicoles feront néces Les semailles.C'est-la température qui, aii.frfitemps
sairement disparaître -cet état de ehdse> en sigrnalant à doit indiqu'er le temps deš seniailles -ar:le dégré lus ou

ler-mmred emoins grand de chaleur infiue grandement sur les semaile.
e boi , e iles froids se-prolongeaient; ce'seraient'uïneCaus&de cn-

b Us trariété et même de pertes. Le cultivatur~doit savoir- varit
avantage de l'agriéltiiie vec ]a saison pour ne pas voir les semences.d'esséàhées ou

"elées par les;froids prolongés. Il ne.faut paà perdre-unu
nstant lorsque le monent favorable aux semaillesest arrivé.

Equivalént di .foii ave les autres pr-odu'its agricoles' Ce temps est. précieux et dë peu de durée.
-- Cent livres de foin sont égales a : 275 livres de blé vert, Après les semailles il faut, pour que les plantes séiléve-
442 lbs de' paille.de- séigld ; 164 Ibi de *pdille d'avoine Apè e eale lfuporqelspatssdve4401seaideesego1 m d e tre'auoe .loppent bien et donnent une bonne-récolte,- veiller·A ce que
153 lbs de fanes de pois; 201llbsde pommes de terre crues ' le sol ne so'di h ni pr 'eai, ùi p les lauvaises
175 lbs de pommes -de teie bouillies; 332 lbs de bette- herbes; qu il èöit iën u n ét d'misieublîssement.
raves; 504 ibs de navets; 105 ibs de son de blé ; 109 lbs
de seigle, 167 lbs ë lieùùe pàille de blé, pois et avoine ;
179 lbs de seigle et d'org 6 ;4lba de seigle ; 64 Ibs de So ut Ù, -îc& ein -.àf ei lecaWd
blé ; 59 Ibs dlavoine ; 45 lbs de pois ou tves ; u4 'us de
sarrasin ; 54 lbs de blé-d'Inde. Seize livres de foin sont
égales à 32 livres de pommes de terre ; et quatorze livres
de pommes de;terre bouillies souffriron't utné diminution dé.
8 ibs de foiU dans la ration ordiàire.

o .. . " - -. , . ..,. .

venîtMa verse deš blés, o'esti d'ibienchoisir. la semence;
fai d' .4 läu'lfs profonds ;. senmer efair dans les terres
rielW. ù6ilriet; s'il est possible, le semoir; herser et roulei
les bléL• rn: pas faire réeieir t(rop scient la culturé du.
blé s«f ieêµe, .ti-ain- ; faire ievenir plus souvent les

planwt' ·eesi-dans l'asselunïè'e ,.u afin d'eu 'débarrasser·le
terrŠide zo:riivaises berb.e qui affaiblisnît les pailles des
céréIééquiii òrs' sont pliis:éujettes à la vre ; mén'ager-le
fumier de: féimd en l'additioîtiant de matières minérales,
et t arùculièrcinent les phojphatès; et. de cette manière q
le cultivatèùr obtiendra de fortes tiges dé blé, pouvant sup1 lî
porter des épis pesants.

ans3 de iuala diééle ierf-;. .i iàesso.d stoncd iepsi
t ii d igestiorr a s :veiu' essuyé räùt.'"espè?le .ere-
mièdes j'amehet.ai uie douteillde ' Sonul American·Ner-

,ie I qui mi'n; valii.par son usage $50 d'tr's î duloa
imenits. C'est 16 meilleur' reid i-utiliser. Pour vou en
convaincre faites l'essai d'une bouteillo.

-.Eniglisk spit;jn Liniment - Flu it.ip.arîtf-. l.cs. tî:u.
Sliur' dures ou calleuses, provenanint iaceidents chez .1v§
cloiantx, le-.ssigoniB, gourines, surus, ei t orses, ò fienment

lé la goî-g'. toux, etu. Uiisag6 d'uñe b3cliteille de.ce né- -

liemuenît épar gue $50
Toliti. Binitaire dc Woolford-Gnuéi les.-ééînangi

cns chez les hommes-et les animiux ent 30îuin utes.
Rkunîatism guéri eL un jour.-Le "l Soutl Auîmelijean

diumîîîar ic L'nrui " guérit le r-hnmatismui t et la nîévr-,igie
dan uniu ot i rois jours. Son action sur le système es.ru,-
únrîuable et muîystérieux ; il enlève to.iours l1 raeim du
wil qui dis-îaraî immédiatement. La pîemu8i rO dose lru.
tuit uii grand soulagemnent.-Prix 75 ete',
Eu vente ici chez M. L. A. ruquet,

t'.,'
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RECETTE

La ,auge, comme plante médicinale

La cilitir de la annge dernnndc'un terrnin léger et un GRAISSE DE CUISINE
peu chaud. On peut cueillir pendant la belle saison de
l'été ses feuilles épaisses, qui par la dessicention ne per- Un jour de march , rur la ladent pas de leur odeur aromatique, leur saveur chaude, p ce
piquante et un pe'n amèré. )ans lhuile que cette flante De la foule fendant la masse,
contient,.il y a un peu de camphre. Cette plante est utile Cez l'épicier le mieux achaland6
dans les faiblesses d'estomac, les catarrhes chroniques et Une dame entre l'air afrairé
les fièvres rh nisatjenales. Et lui dit épuisée, hors d'haleine

"Avez-vous de la CoTToLnN2?

Notre marchand tont interdit
VADE-MECUM DE L'ENSILEUR Tout d'abord rien nerépondit

Quel-était donc, .réponse vaine,
Résumé (les différentes méthodes de conservatio L'article nommé "Corror N=

des fourrages verts d'après les .dernières ex- Il répond enfin: "Ma foi non,
périences et enquêtes française- J'en ignore même le nom

glaise-américaine. La composition, l'apparence:
'Par Gaston Jacquie.. Ah ! pardonnez mon ignorance."

'ombre de i& Société des Agriculteurs de France et de "Si du progrès vous étiez un fervént
l'Asseiation française pour l'avancue t des Vous empocheriez mon argent,

sciences, Secrétaire de la Société d'Agri- Car. la COTrOIANi, il faut vous l'ap.
culture de Grenoble. prendre,

rix $1 Est un bon produit que tous devraient
vendre

C'est délicieux, exquis et doux,
Et certes de bien loin dépasse le

3 saindoux..
QAOCATS Par sa composition pure et saine.

-- Pour la enicin,,aye la Corzorxm t
Tlhonorable E. J. FLYNX, J. A. Dro:en

C. R., L. L. D1L. )L . Comme lestement la dame partait,
L'épicier pensif, au commis disait:6rue StPierre, Quebec IlCommandez, la semaine prochaine(Bâtisse du la Banque Union) Douze caisses de COTTOL ENE."

2mars, 189L-1 ar.

Demandez-en à votre épicier.

C CHICKENS BY STEAM
°Excelslor Iacybator. T. X. Fairbank et Cie.

Ñ o Mites Wellington et Anne,
dta Ih per MONTREAL,

etn c t u .
I£1r.Ctalo t. G E er. . weT t PAioed

CONDITIONS D'ABONNEMENT 
.

Le prix d'abonnement est d une piastre par an. L'abon- LU CR IEnement peut dater du 1er de chaque mois, et on ne s-abol;nm Inm
pas Moins que pour un an. L'avis de discontinnttion doit CQPYRIG HTC
être:donné, par-écrit, au Bureau du soussigné, un moi- cAN ! OBTAIN A PATET r a
aiant l'expiration de 1 année d.abonneiment, et les arrérages ruN- C1,a oha 8nSn i' to todevront avoir été payés. . expertene etatri n b

Tut ce qui concerne l'adtinistration doit Atre adtressé à t to a 8ofOna e
Iclnthemsentitreboie. roct.g rehn 0H F.CTOn A. Pcionx, Gérant. P4LtOt45 la i ntico lo cio ntc m ecC. e Snnand
Us aro brought widely berare the publicwth.eut cuat to the inlvente. This BDiendld r, r LJC

r Abomrez-vous. à la " GAZETTE DES acideountins h e ms. 1WOrId.MEA bil casarS sent ito.
AiMPA GÑNFS " journal du cultivateur et - aumn n a

du colon. . . _d baof rea "e
nUN CO.WYoRE 3 0BOAWy 1


